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   MON MARI S’APPELLE MEDOR 

 
TEXTE DEPOSE A LA SACD 
Son utilisation est soumise à l’autorisation de l’auteur via la SACD 
 
Pour plus de précisions et pour obtenir la suite de cet extrait : 
christian.moriat@orange.fr 
 

 

Durée :   7mn45 

 

Ouah ! Ouah ! Ouah! Ouah ! 
-Ca suffit ! Ce n’est pas parce que je me suis marié avec toi, Médor, qu’il faut me parler 
comme à un chien. 
 

Mais, c’est qu’on n’est pas toujours copains tous les deux ! Peu s’en faut ! 
 
Monsieur se prend encore pour le chef de meute. Le mâle dominateur. Le Prince des 

Grands Déserts Glacés. Le Croc-Blanc  au pied duquel se couchent toutes les femelles du 
quartier.  
 Tu vas voir, si tu continues… ! Je vais t’envoyer deux ou trois os à ronger ! Ca va pas 
tarder ! (Confiant) Il n’aime pas ça les os à ronger.   
 
 (Imitant le halètement du chien)   
 
 Mais non. Mais non. Maman, elle disait ça pour rire. Elle n’oserait pas. Hein, mon 
Minet que tu préfères les caresses-à-sa-Maman… ? (Un temps) 
 
 Mais qu’est-ce que j’ai dit ? C’est le bouquet ! Voilà qu’il fait la tête maintenant… ! 
 

 (Réalisant) Ah !? Parce que j’ai dit « Mon Minet »… ? (Confiant) J’aurais pas dû. Les 
chats, il ne peut pas les voir en peinture… !        
 Ce qu’il est susceptible ! Mon Dieu ! Mon Dieu ! 

 
    (Un temps) 

 
Gouzi gouzi gouzi gouzi… Oui, mon Mimi. Mon chéri. Mon Titi. Mon Toutou… 

Viens que je te flatouille, que je te léchouille, que je te tarabistouille ! 
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 (Confiant) Ce qu’il aime bien, c’est qu’on lui caresse le bidon… Mais… (Stupeur) Oh 
là là !  Tu sais que la main, elle ne pourra bientôt plus passer… ? S’il y en a qui ont l’estomac 
dans les talons, toi, tu l’as sur le goudron ! 
 
 (Réalisant subitement) C’est vrai. Au fait…J’ai oublié de faire les présentations… 
Excusez-moi… !  Médor, mon mari…Dis bonjour à ces messieurs-dames !  
 
 (Timidement) Ouah ouah !  
 
 (Confiant) Il fait son timide parce qu’il y a du  monde... Hélas !  Il  n’est pas comme 
ça à la maison. Il cache bien son jeu.  
 
 Vous avez remarqué ? C’est un basset. Vous savez, ces chiens courants aux pattes 
courtes… Oh ! « courant », « courant ». C’est ce qu’on dit…‘Faut rien exagérer. Avec tous 
les hot-dogs qu’il s’est enfilés quand il était chiot… C’est pas une flèche.   
 « Régime ! » qu’il a répété le véto. « Médor ! Régime… ! 110 kg pour un basset. C’est 
beaucoup trop. » 
 
 S’il avait une attaque, la nuit ? Tout seul dans sa niche ? Comment je ferais, moi ? En 
plus que je ne pourrais même pas le porter ! 
 
 Il sait qu’on parle de lui… Il remue la queue… ! C’est ça. Essaie de faire le beau et tu 
vas encore te retrouver une patte dans le plâtre, comme l’autre jour.    
 On lui a dit qu’il n’a pas  le droit de le faire. Il le fait quand même… (A Médor) Tu 
sais bien que ce n’est plus de ton âge ! 
 
 J’ai bien essayé un peu d’agility. Je l’avais emmené une fois ou deux dans un club 
canin. Seulement, Monsieur, au lieu de faires ses exercices, il discutait le bout de gras avec 
une petite levrette, qu’il avait rencontrée, au pied des agrès. Une Italienne, qui ne parlait pas 
deux aboiements de Français.  
 
 Si vous aviez vu le genre ! Mon Dieu ! Pour moi, elle devait être en chaleur… Voilà 
t’i pas que celui-ci, il se met à aboyer au loup … ! (Imitant son chien)  « Wouh… ! Wouh ! » 
qu’il faisait…           
 Oh, cette fois-là ! J’étais pas contente après lui… Mais ça, c’est tout Médor. Dès qu’il 
voit une étrangère, ‘faut qu’il fasse le cabot ! 
 En rentrant, il a été envoyé couché, dans sa niche, sans sa pâtée… Hein ? Tu t’en 
souviens de ta Transalpine ? Voilà ce que c’est que de ne pas écouter Maman ! 
  
 Depuis, on n’est plus retourné au Club. Et mon Médor, il s’est mis à grossir, à grossir. 
A tel point qu’à quatre pattes, il avait les cuisses plus haut que le bassin.  Hein ? Mon gros 
lapin ? Tes petites cuisses, si on les fumait, ça ferait du jambon pour toute l’année. 
 
     (Un temps bref) 
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 Qu’est-ce que tu regardes comme ça ? C’est la télé que tu regardes ? Une publicité 
pour Royal Canin… ?  Ah ! La politique !  
 
 Ouah ouah ouah ! 
 Qu’est-ce qui te prend ? Arrête… C’est la  
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